
               

Casa África- Opportunités d'affaires  

République-Unie de Tanzanie 

La crise COVID-19 devrait entraîner plusieurs effets macroéconomiques négatifs pour la Tanzanie, 

principalement par le biais des voyages, du tourisme, des prix de base, du commerce et des 

investissements directs étrangers (IDE). Les projections de croissance pour 2020 suggèrent une chute du 

PIB à 5,2 % au mieux, et à 6,3 % d'ici 2021, ce qui pourrait atteindre 4,0 % et 4,4 % respectivement, si la 

pandémie se prolonge. L'inflation devrait augmenter en raison de la perturbation des chaînes 

d'approvisionnement en denrées alimentaires importées, de la réduction des recettes d'exportation et 

des entrées d'IDE, ce qui entraînera une dépréciation de la monnaie. Le déficit budgétaire devrait se 

creuser à mesure que les recettes fiscales provenant de la baisse d'activité diminuent, tandis que les 

dépenses publiques augmentent pour contenir la pandémie et les interventions visant à soutenir la 

population la plus vulnérable et les entreprises touchées. Le déficit des comptes courants devrait 

également se réduire pour atteindre 4,6 % du PIB en 2020, en raison de la baisse des exportations, en 

particulier des recettes provenant des exportations de services suite à la réduction des voyages et du 

tourisme, qui devraient être plus que compensées par les bénéfices de la hausse des prix de l'or et de la 

baisse des prix mondiaux du pétrole. 

Une stabilité politique soutenue, une situation géographique stratégique, une économie diversifiée avec 

des ressources naturelles abondantes et un solide bilan en matière de gouvernance économique étaient 

les conditions requises pour les bonnes perspectives qui étaient attendues avant l'arrivée de la pandémie. 

L'ambitieux programme de développement de l'administration actuelle mettait l'accent sur l'objectif de 

créer un meilleur environnement commercial grâce à l'amélioration des infrastructures, de l'accès au 

financement et des progrès en matière d'éducation, cherchant ainsi à tirer profit des forces et des 

opportunités précédemment sous-exploitées. En outre, le gouvernement donne la priorité aux efforts 

visant à améliorer l'administration publique afin de renforcer les résultats sociaux, dans le but de restaurer 

la confiance du public dans l'État dans le cadre de la mise en œuvre de la Vision nationale tanzanienne 

2025. Avec la situation actuelle de crise sanitaire, tout ce qui précède risque d'être retardé.  

Les pierres et les métaux précieux sont les principaux produits d'exportation du pays, en particulier l'or, 

principal produit d'exportation de la Tanzanie, qui représentait près de 30 % du total des exportations en 

2019. Il est suivi par les fruits et, dans une moindre mesure, par le tabac, le café et le poisson. Le pétrole 

et ses dérivés constituent la principale importation du pays, suivi par les machines, les appareils et les 

équipements mécaniques. Avec des données pour 2019, l'Inde, l'Afrique du Sud et le Vietnam sont les 

principaux clients du pays ; en ce qui concerne les fournisseurs, l'Inde se classe deuxième après la Chine ; 

et les Émirats arabes unis sont à la troisième place.  

Les défis auxquels le pays est confronté sont notamment la faible croissance de la productivité totale des 

facteurs, les importants déficits d'infrastructure, la pauvreté considérable et l'inadéquation des 

compétences sur le marché du travail, bien que des progrès aient été réalisés ces dernières années, 

notamment en termes de climat des affaires et d'investissement. 

 

 



AEO: https://www.afdb.org/en/documents/african-economic-outlook-2020 

AEO (Suplemento COVID-19): https://www.afdb.org/en/documents/african-economic-outlook-2020-supplement 

MAEC: http://www.exteriores.gob.es/Documents/FichasPais/TANZANIA_FICHA%20PAIS.pdf 

 

ANNEXE : Tableaux économiques 

Tableau 1 : Indicateurs macro-économiques 

 
2017 2018 2019 2020 (p) 

Croissance du PIB réel 6,8 7,0 6,8 6,4 

Croissance réelle du PIB par habitant 3,6 3,8 2,1 2,6 

Inflation 5,3 3,6 3,3 3,3 

Solde budgétaire (% du PIB) 

 
-1,5 -1,3 -2,0 -1,9 

Compte courant (% du PIB) -3,4 -3,3 -3,4 -4,0 

Source: African Development Bank, (p) predictions avant le COVID-19 


